
CHAPITRE I

ade  avait  toujours  fait  ce  qu’on  attendait  d’elle.  Une
enfance facile, une adolescence sans problèmes. À l’aube

de ses vingt-cinq ans, elle travaillait au service financier d’un
gros groupe bancaire. Elle vivait seule dans son appartement
deux pièces brestois,  avec pour unique compagnie son chat
Goliath, un siamois blanc aux yeux d’un bleu intense. Il était à
la fois son petit bébé et son fidèle compagnon. Elle lui avait
créé un compte Instagram et le chat avait des milliers d’abonnés.
Bien plus qu’elle sur son propre compte. Goliath était devenu
une petite star des réseaux sociaux. Cela lui prenait beaucoup
de son temps, mais elle adorait ça. Publier des photos, répondre
aux commentaires,  échanger  avec  ses  abonnés  était  devenu
son passe-temps quotidien.

J

Si côté professionnel, elle avait une situation satisfaisante,
côté sentimental, c’était le vide total. Elle avait du mal à créer
des liens, à s’attacher aux hommes qu’elle rencontrait. Aucun
n’était assez bien pour elle. Et cette solitude lui pesait de plus
en plus… Tous ses amis étaient soit mariés, soit en couple.
Même  sortir  avec  eux  devenait  très  pesant.  Elle  refusait
régulièrement les invitations pour ne pas rester à l’écart, pour
ne pas supporter leur bonheur. Bien qu’heureuse pour eux, elle
en  devenait  jalouse.  Et  elle  préférait  les  voir  moins  souvent
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plutôt  que  d’être  agressive  envers  eux.  Petit  à  petit,  elle
s’enfermait  dans  une  routine  malsaine  qui  la  minait  de
l’intérieur. Aller chez le coiffeur ou faire les boutiques ne lui
semblait plus des priorités. Elle se contentait de vivre au jour
le jour, au grand désespoir de ses parents et de sa sœur cadette
Noémie.

Souvent, le week-end, Jade passait voir sa famille. Parfois,
elle  déjeunait  avec  sa  sœur  ou  ses  parents,  allait  faire  une
balade pour leur faire plaisir. Elle aimait ces longues prome-
nades sur la côte bretonne, l’odeur iodée de la mer et le bruit des
vagues  sur  les  rochers.  Elle  évitait  les  questions  sur  sa  vie
personnelle, sur  ses  fréquentations,  ou  répondait  toujours
vaguement un « on verra plus tard » qui coupait court à toute
discussion.  Même  aborder  le  sujet  lui  était  insupportable.
Noémie,  très  proche  de  sa sœur,  commençait  à  s’inquiéter.
Elle  ne  manqua  pas  de  l’alerter  sur  sa  santé,  allant  même
jusqu’à lui diagnostiquer une déprime passagère qu’il fallait à
tout prix prendre au sérieux. Avant que son état ne se dégrade,
disait-elle.

— La déprime est une maladie grave qui touche soixante-
dix  pour  cent  des  femmes…  Baisse  de  moral,  fatigue,
tristesse, irritabilité, plus aucune envie de sortir ou de voir du
monde… Tu es en plein dedans ! Il faut te ressaisir, et vite…
J’ai  une  idée,  je  vais  t’organiser  une  méga  fête  pour  ton
anniversaire… pour tes vingt-cinq ans !

— Non !  refusa aussitôt  Jade,  déjà  en panique  rien  qu’à
cette idée. Je n’ai aucune envie de m’amuser en ce moment…

— Mais  tu  n’as  pas  le  choix…  J’en  ai  parlé  avec  les
parents… Ils sont d’accord pour qu’on fasse la fête chez eux,
dans la maison ou dans le jardin, suivant la météo. Vingt-cinq
convives…  Trente  maximum…  Tu  as  des  amis  que  tu
souhaites inviter ou tu me laisses tout gérer à ma façon ?
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Jade ne répondit pas, mais acquiesça de la tête, d’un signe
voulant dire « OK, fais ce que tu veux puisque je ne peux pas
t’en dissuader ».

Sa sœur Noémie était une jeune fille très débrouillarde et
enjouée. Un mètre soixante d’énergie avec des cheveux châtains
et des yeux marrons pétillants. Un physique quelconque, mais
un grand cœur. Tout le contraire de Jade, souvent plus calme
et  réfléchie,  mais  d’une  beauté  presque  mystique,  avec  de
longs  cheveux  d’un  noir  brillant  et  de  grands  yeux  d’un
lumineux vert émeraude. Personne ne restait indifférent à son
charme.

Jade laissa sa sœur s’occuper de tout. Noémie avait trois
semaines devant elle pour tout organiser avant son anniver-
saire. Il avait lieu au mois d’avril. Vingt-cinq ans ! Ce chiffre,
pourtant anodin, la rendait encore plus triste. Depuis toujours,
à cet âge-là, elle se voyait mariée, du moins casée, avec un
premier enfant… Elle rêvait d’une existence active de femme,
conciliant vie professionnelle et vie de famille. Mais elle ne
parvenait pas à garder une relation plus de quelques jours…
Cela venait-il d’elle ? Était-elle trop sévère sur ses critères de
sélection ?  Existait-il  seulement  un  homme fait  pour  elle ?
Parfait  et  sans  défauts…  tout  au  moins  à  ses  yeux ?  Elle
commençait à en douter. Sa sœur avait raison. Elle déprimait.
Elle  devait  faire  quelque  chose  pour  se  ressaisir  avant  de
sombrer davantage. Mais elle n’en avait plus le courage. Tout
l’ennuyait.

Les trois semaines suivantes, Jade continua sa vie rythmée
entre son travail à la banque et son chat Goliath. Elle prenait
grand  soin  de  lui,  brossant  tous  les  jours  ses  longs  poils
soyeux, nettoyant ses magnifiques yeux bleus. Il était d’une
beauté rare, tout blanc, avec la tête et la queue noires, et d’une
intelligence  incroyable.  Elle  avait  l’impression  qu’il  la
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comprenait. Il venait se frotter à elle lorsqu’elle était triste, ou
au contraire, il la laissait tranquille quand elle était en retard
ou énervée. En plus, il ne perdait que très peu ses poils… ce
qui  lui  donnait  beaucoup  moins  de  travail.  Un compagnon
agréable, câlin et fidèle. 

Mars s’acheva,  pluvieux et  triste.  Un temps breton,  sans
doute,  diraient certains. Elle fit  un effort  pour aller  chez le
coiffeur.  Elle  décida  même  de  changer  de  look,  faisant
raccourcir  de quelques  centimètres  ses  cheveux bruns.  Elle
opta pour une coupe mi-longue, avec un dégradé plongeant
sur  son  visage,  mettant  en  valeur  ses  yeux  verts.  Cela  la
changeait un peu et elle aima le résultat. 

Le matin de son anniversaire,  elle se réveilla  tôt.  Vingt-
cinq  ans.  Le  quart  de  siècle,  pensa-t-elle,  en  regardant  son
visage dans la glace de la salle de bains. Un reflet triste et
solitaire. Comme souvent ces derniers temps. Le regard voilé
par  ce coup de blues,  les  cheveux en désordre,  Jade sourit
mélancoliquement.  Même la  grande fête  d’anniversaire  que
Noémie lui organisait depuis trois semaines n’arrivait pas à la
rendre joyeuse. Si ça ne tenait qu’à elle, elle resterait seule
toute la journée, et la soirée également, à regarder Netflix à la
télévision.

Goliath vint se frotter contre ses chevilles, fidèle à son instinct
de chasseur de spleen. Elle aurait dû l’appeler Baudelaire. Elle
se  baissa  pour  prendre  dans  ses  bras  cette  boule  de  poils
affectueuse. Aussitôt, il ronronna de plaisir.

— Bonjour, Goliath, fit-elle en caressant la tête noire du
chat. Tu veux me souhaiter un joyeux anniversaire ? Merci…
On  va  faire  une  photo  pour  immortaliser  cette  journée ;
qu’est-ce que tu en dis ? Oui… Je me prépare avant ! 

Elle parlait à son chat, comme à son habitude. Il était son
unique compagnie dans l’appartement,  et  s’exprimer à voix
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haute la rassurait bien des fois. Elle avait l’impression d’une
présence quotidienne, de se sentir moins seule. Et même s’il
ne répondait pas, elle faisait les questions et les réponses ; de
longs monologues qui l’aidaient à oublier sa solitude.

Jade  posa  Goliath  sur  le  sol  et  décida  de  prendre  soin
d’elle. Pour une fois, elle voulait que Noémie soit fière de sa
sœur aînée. Elle savait qu’elle s’était donnée à fond pour lui
concocter une soirée spéciale. Elle ne voulait pas gâcher tous
ses efforts en arrivant débraillée, en jean et baskets, sa tenue
préférée du week-end, au grand dam de Noémie.

En fin d’après-midi, Jade jeta un dernier coup d’œil sur sa
silhouette, avant de rejoindre sa famille et ses amis pour fêter
son quart de siècle. Et elle se trouva belle. Elle avait choisi
pour la circonstance une petite robe noire toute simple, courte,
avec des manches en voile transparent. Après quelques efforts,
elle avait réussi à arranger ses mèches en dégradé, comme à la
sortie de chez le coiffeur, et à donner bonne mine à son visage
pâle avec un maquillage sobre et léger. Le résultat était plus
que satisfaisant.  Tout au moins, pour elle, qui se maquillait
très peu. 

Elle  avait  posté  une  photo  d’elle  et  de  Goliath  sur  son
compte Instagram et avait déjà des milliers de « j’aime » et
des  dizaines  de  commentaires.  Elle  se  sentait  enfin prête  à
affronter  tous  les  invités  et  à  essayer  de  passer  une  bonne
soirée.  Mais  elle  voulait  surtout  en  finir  au  plus  vite.  Elle
n’aimait  pas les fêtes,  les anniversaires  non plus,  et  encore
moins  celui  de  ses  vingt-cinq  ans.  Elle  faisait  une  vraie
fixation là-dessus… Elle avait hâte que cette maudite journée
finisse. Hâte de retrouver sa petite routine habituelle.

La soirée fut une réelle réussite. Noémie avait prévu de la
musique agréable, une décoration haute en couleur avec des
dizaines de ballons roses et blancs, de magnifiques compositions
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de fleurs sur de grandes tables nappées de blanc où s’alignaient
des mets aussi succulents que variés. Elle avait fait appel à un
excellent  traiteur  sur  Brest  et  avait  bien  travaillé  avec  les
parents pour rendre la soirée festive et mémorable. Sa famille
et  ses  amis  l’avaient  accueillie  avec  la  fameuse  banderole
« vingt-cinq ans » et des coupes d’un très bon champagne. Ils
avaient trinqué ensemble à un avenir souriant et beaucoup de
bonheur. Très « girly », Noémie lui avait installé l’écharpe de
« miss 25 ans » sur sa robe noire et un diadème scintillant dans
ses cheveux bruns. Jade était la reine de la fête. Elle se laissa
emporter peu à peu par le tourbillon de la musique et la bonne
humeur des convives. Tout était parfait. Encore mieux qu’elle
ne l’espérait. 

Pourtant, Jade n’avait toujours qu’une hâte. Rentrer chez
elle, dans son petit appartement douillet. Mettre son pyjama et
regarder un film sur Netflix avec son chat Goliath pour seule
compagnie.

— Jade, on a quelque chose pour toi ! annonça sa sœur en
fin de soirée. C’est un cadeau commun à nous tous, famille et
amis… mais j’avoue, l’idée vient de moi ! Vingt-cinq ans…
On se devait de t’offrir un présent vraiment exceptionnel, et
j’ai trouvé ce qu’il te fallait !

Noémie était  souriante et excitée.  D’un caractère enjoué,
elle aimait les fêtes et les surprises. Elle fit signe à sa sœur
d’approcher.

— Allez, viens près de moi pour ouvrir le paquet…
Jade la rejoignit, tout en se demandant ce que sa sœur avait

trouvé comme idée géniale pour marquer le coup. Elle savait
que,  de ce côté-là,  elle pouvait  lui  faire  confiance.  Noémie
avait souvent des idées incongrues et originales. Pourvu que
ce ne soit pas quelque chose de gênant ou de farfelu… Venant
d’elle, elle s’attendait au pire comme au meilleur.
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Elle prit le paquet que sa sœur lui tendait : une boîte carrée
d’une vingtaine de centimètres de largeur, joliment emballée
dans du papier noir avec un gros nœud de satin couleur or.
Tous les invités la regardaient avec curiosité. Savaient-ils ce
qu’il y avait à l’intérieur ? Noémie était-elle la seule à con-
naître son contenu et avait-elle décidé de jouer la carte de la
surprise  pour  tous  les  convives ?  Il  était  fort  probable  que
oui…  La  forme  du  paquet  faisait  penser  à  une  boîte  de
douceurs de Histoire de chocolat… Sûrement que non ; trop
simple  pour  l’esprit  fébrile  de  sa  sœur… Ou  peut-être  un
livre… Non,  pas  assez  exceptionnel… Quelle  importance !
Pour le savoir, il fallait juste qu’elle le déballe sans attendre
au lieu de s’acharner à deviner son contenu.

Jade fit glisser le nœud doré et arracha le papier. Aussitôt,
elle découvrit une boîte noire sur laquelle étaient gravées une
carte  du  monde  et  une  inscription  argentée  en  relief.  Son
regard allait de la boîte à sa sœur, puis à ses parents et aux
invités  qui  attendaient,  attentifs  et  curieux.  Ils  ne  savaient
rien… Pourtant, grâce à la mappemonde, Jade réalisait déjà
qu’ils venaient sûrement de lui offrir un voyage. Mais pour
où ?

— Ouvre, insista Noémie, impatiente, comme toujours.
Jade ôta le couvercle de la boîte et sortit quelques feuillets.

Sur le premier, elle reconnut l’écriture ronde et penchée de sa
sœur. Elle avait noté « Bon pour un séjour en Italie » et en
dessous « Tu as mérité des vacances au soleil. Tout a été orga-
nisé pour toi avec quatre étapes de rêve pour vivre la  Dolce
Vita italienne. Tu n’as plus qu’à choisir la date et je m’occupe
du reste ». Elle avait signé « Ta sœur adorée, ta famille et tes
amis ». Sur les autres feuillets, elle découvrit plusieurs photos
choisies des différentes étapes du voyage que Noémie avait
sélectionnées pour elle. Les images colorées faisaient rêver. 
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— Je  ne  sais  pas  quoi  dire… Merci  beaucoup… Merci,
Noémie, et merci à vous tous. C’est trop gentil ! 

Elle embrassa sa sœur, ses parents et tous les invités un par
un. Elle était heureuse. Sa famille et ses amis venaient de lui
offrir  un grand voyage en Italie.  Sa sœur avait  raison,  elle
avait trouvé le cadeau parfait.  Depuis toujours, Jade adorait
l’Italie.  Elle  rêvait  de  découvrir  ce  pays  magnifique.  Ils
l’avaient vraiment gâtée ! Elle se souviendrait longtemps de
ses vingt-cinq ans,  cette date  fatidique qu’elle appréhendait
tant.

Mais déjà, de nombreuses questions se bousculaient dans
sa tête… Qui garderait son chat Goliath ? Était-elle vraiment
faite pour voyager seule ? Arriverait-elle à se débrouiller sans
parler italien, avec son anglais très basique, voire scolaire ?
N’allait-elle pas s’ennuyer toute seule ? 
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